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grands formerent une cabale pour renverser Mazarin, ils
6chouerent; le puissant ministre. fit acte d’aulorite en
enfermant A la Bastille leur chef, le duc de Beauforl, el
en exilant les seigneurs les plus avides et les plus turbu-
lents. — Facilement, il triompha de ceux que les contem-

porains appelerent les Importants

Les Impöts. — Mais V’administration de Mazarin fit de
nombreux mecontents. L’opposition qu’on lui fit eut pour
cause principale la /ourdeur des impöls.

La situation financiere etait deplorable a la mort de
Richelieu. Son successeur l’aggrava encore. Il abandonna
Jjes finances A Particelli d’Emery qui eut recours a des
expedients : creation d’offices pour les vendre, augmen-
tation des taxes, etc.;deux Gdits viserent parliculierement
Paris : 1° l’Edit du Toise (1644) taxait les maisons cons-
truites dans une certaine zone hors des murs de la capi-
tale; 2° l’Zdit du Tarif mettait des droits d’octroi sur les
denrües entrant ä Paris (1616).

La misere 6tait devenue ires grande. Plusieurs milliers
de personnes Etaient emprisonnees pour dettes; les
paysans 6laient ruines, couchaient sur la paille et ne man-
geaient que du pain de son et d’avoine.

Pendant ce temps, les gens de finance amassaient des
flortunes scandaleuses,

Le Parlement de Paris s’opposa aux mesures financieres
de Mazarin. Reunis dans la chambre Saint-Louis, les
magistrats redigerent une declaration de vingt-sept arti-
cles dans laquelle ils reclamaient Ja diminution des tailles
et la suppression des intendants;ils demandaient que de
nouveaux impöts ne puissent &amp;tre €tablis qu'apres avoir
6t6 approuv6s par eux; ils voulaient aussi des garanlies
pour la libert&amp; individuelle.

Anne d’Autriche fit arreter les‘ conseillers les plus
seditieux, dont Broussel, tres populaire. Le peuple eleva
des barricades en r6clamant la liberte de Broussel. La
regente c6da. Mais en janvier 1649, elle s’enfuit avec Ja
cour a Saint-Germain, bien decidee a reduire le Parlement
A l’obeissance.


